
Aujourd’hui, dimanche 25 septembre 2022, plus de soixante personnes avaient 
répondu à l’invitation de la LOCO de venir pique-niquer à la salle polyvalente du bourg 
de Saint Beauzire ! 

Les bénévoles et habitants sont venus avec des plats (salés ou sucrés) qui ont été 
partagés sous forme de buffet. Certains résidents du CADA sont aussi venus avec de 
quoi partager comme des ‘falafel’… 

 

Ce pique-nique a largement remplacé les repas solidaires que nous avions l’habitude 
d’organiser dans le passé. Si la forme a changé, nous en avons gardé le sens : 

 Soutenir la rencontre entre les habitants du territoire… ceux qui ont été 
parachutés suite à leur demande d’asile avec ceux qui habitent ici depuis 
toujours ou moins mais qui ont envie de rencontres… Aujourd’hui, sur les 61 
personnes présentes, 30 résident au CADA. 31 autres venaient en tant 
qu’habitants du territoire et/ou bénévoles de la LOCO. 

 



 Soutenir la dimension intergénérationnelle. Aujourd’hui, cette dimension 
intergénérationnelle était présente. A table, enfants, jeunes, parents, adultes ont 
partagé le buffet composé des plats des uns et des autres. L’après-midi, cette 
dimension intergénérationnelle s’est poursuivie à travers des jeux organisés par 
les initiateurs sportifs du CADA. Des équipes composées d’enfants, de jeunes 
et d’adultes qui se confrontaient sur le jeu du tapis, celui des chiffres ou des 
lettres.  

 

Quand la pluie a fait entrer tout le monde dans la salle, une des jeunes filles a 
proposé de jouer à la chaise musicale. Excellente idée ! Là encore, les 
personnes qui ont joué étaient de tous les âges. Pas une seule personne ne 
voulait laisser sa place. 

 



Nous croyons qu’enfants, jeunes, adultes et plus, d’ici ou d’ailleurs, nous 
pouvons partager des bons moments ensemble… Et ce fut le cas aujourd’hui. 

 

 Soutenir le partage. Celui d’un repas au cours duquel celui qui a de quoi manger 
partage avec celui qui a moins. Vu le nombre de plats qui se trouvaient sur le 
buffet, il est clair que cette dimension était présente. Mais aussi le partage 
d’une écoute, d’un sourire ou d’un fou-rire, d’un moment de convivialité qui 
nourrit pendant plusieurs jours ensuite… L’un des présents disaient à celui qui 
le ramenait au CADA : « C’était une très belle journée. Si nous n’avions pas eu 
cette invitation, vu le temps qu’il faisait, je serai resté dans mon lit. »  

 


